Descriptions de Cetonides (Coleopt.) 
de Madagascar 

par 

F. T. Valck Lucassen. 


Pygora Pouillaudei nov. sp. 

Pouillaude, dans son tableau des especes de Pygora 
(Les Cetonides Malgaches, Insecta IX, 1919, p. 15), donne 
les differences principals eutre P. bella Wat. et P. puncti- 
collis WAT., mais il me semble qu’il a non seulement con- 
fondu ces especes, mais que la description qu’il donne de 
P. bella Wat. ( 1 . c. p. 43) est applicable a une espece non- 
decrite encore, tandis que celle de puncticollis Wat. ( 1 . c. p. 46) 
s’applique a bella Wat. 

Je suis a meme de comparer ces trois especes entre elles, 
possedant un cotype $ de P. puncticollis Wat. de la col¬ 
lection JANSON, provenant du British Museum ; 3 cT et 9 $ 
de bella Wat, de la collection JANSON, et 2 cT et 6 $ de 
l’espece que je considere comme nouvelle ( bella de Pouillaude). 

Voyons ce que dit Pouillaude dans Insecta IX, 1919, 
p. 15 au no. 19, pour bella Wat.: ,,Espace entre les bandes 
sombres du pronotum non tres etroit. — Waterhouse dit 
de P. bella . ,,with a fine mesial line and the sides pale 
green”, ce qui convient a tous mes P. bella Wat., mais 
non a mes P. bella POUILLAUDE. Ensuite : ,,Sillon limitant 
lateralement la face ventrale des hanches posterieures droit 
dans sa partie mediane”. Waterhouse n’en parle pas dans 
sa description, mais mes individus de bella Wat. de la 
collection JANSON, (qui sans doute doit avoir connu le type 
de bella Wat. au British Museum) ont le sillon courbe. 

Quant au puncticollis Wat. Pouillaude dit : ,,Espace 
entre les bandes sombres du pronotum tres etroit, lineaire”, 
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ce qui est applicable pour bella Wat. et puncticollis Wat. 
»Sillon limitant lateralement la face ventrale des hanches 
posterieures courbe dans toute sa longueur” ce qui ne 
s’applique point a puncticollis Wat. mais bien a bella Wat. 

II me semble que Pouillaude n*a pas connu P. puncti¬ 
collis Wat., insecte qui doit etre assez rare, puisque dans 
la collection importante de JANSON ne se trouve que 
Pindividu co-type , dont j’ai parle plus haut. D’apres la 
description de P. bella Wat. (Ann. Mag. Nat. Hist. 1879, 
p. 77) le premier segment abdominal du mile a une tache 
blanche de chaque cote, tandis que la femelle n’en a pas 
(ceci est moins juste, puisqu’il y en a qui ont une petite 
tache, mais en tout cas ces taches des ainsi que des $ 
sont etroites ou petites), POUILLAUDE dit de ces taches 
(p. 45) : »les parties laterales du sternum et de l’abdomen 
portent chez le male des plaques blanches”, ce qui ne 
s’applique pas a bella Wat. lequel n’a jamais de plaques 
blanches laterales au sternum et ne possede que des bandes 
blanches etroites au premier segment de l’abdomen. 

Le ventre du male de bella PouiLL, n’est pas netternent 
deprime, celui de bella Wat. l’est certainement. 

Les pattes de bella Wat. sont »pallida piceis”, tandis 
que celles de bella PouiLL. sont testacees, les femurs en 
grande partie verts. Le pygidium de bella POUILL. est vert 
cuivreux, tres eparsement ponctue etc. et correspond aux 
individus, que je considere comme non decrits. 

Sauf Porigine d’une cinquieme strie sur Pepaule, la des¬ 
cription que Pon trouve a la page 58 de puncticollis Wat. 
correspond k mes individus de bella Wat. et moins au 
cotype de puncticollis Wat. que je possede. Je n’hesite done 
pas a considerer le P. bella de POUILLAUDE comme une 
espece differente de bella Wat. et je propose de le nommer 
Pouillaudei en honneur de feu M. Pouillaude, a qui nous 
devons la Monographic des Cetonides Malgaches, ouvrage 
tres interessant et utile. 

En plus des caracteres donnes par POUILLAUDE k son 
P. bella , j’en ajouterai encore quelques uns. 

1. La saillie des cdtes du prouotum est moins arrondie 
que celle de bella Wat., ce qui fait que les parties en 
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arriere de cette saillie paraissent plus incurvees que celles 
de bella Wat. (surtout les $). 

2. Les stries des elytres sont de plus en plus courtes 
chez Potiillaudei , tandis que la seconde strie et la troisieme 
de bella Wat. sont a peu pres aussi longues. 

3. Le sillon limitant lateralement la face ventrale des 
hanches posterieures est droit et plus rapproche du milieu 
du metasternum que chez bella Wat., chez lequel ce sillon 
constitue en meme temps le bord de la face ventrale des 
hanches posterieures* 

Types cf et $ collection Valck Lucassen. 

Hab. Madagascar, Foret de l’Analamazotra, 900 1000 

metres. 

On pourrait intercaler la P. Potdllajidei V. L. dans le 
tableau des especes (p. 15) ainsi : 

19. Espace entre les bandes sombres du pronotum non 
tres etroit.(bella POUILL.) Potiillaudei V. L. 

Espace entre les bandes sombres du pronotum tres 

etroit.19# 

1 ga. Sillon limitant lateralement la face ventrale des 
hanches posterieures courbe dans toute sa longueur . 

. . . . bella WATERH. 

Sillon limitant lateralement la face ventrale des hanches 
posterieures droit dans sa partie mediane . piincticollis Wat. 

Pygora puncticollis Wat. $ 

(Description detaillee). 

Longueur 13.5 mm. (sans la tete). Largeur 7.5 mm. (aux 
epaules). 

Aplatie et large. 

Clypeus a carenes laterales paralleles, echancrure du bord 
anterieur etroite et bien indiquee ; lobes arrondis. Ponctuation 
forte et dense, a l’exception du milieu, lequel montre une 
bande plus ou moins lisse, de couleur verte, tandis que le 
reste du clypeus est d’un marron-violace. Vertex moins 
densement ponctue, cette ponctuation marron-violace. 

Pronotum trapezoidal ; cdtes presentant, un peu avant 
leur milieu, une saillie laterale arrondie, incurves en arriere 
de cette saillie ; angles posterieurs droits, emousses. Cotes 
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rebordes par un sillon, qui se continue un peu sur la partie 
laterale du bord anterieur, mais non du bord posterieur et 
est un peu attenue dans la region de la saillie laterale. 
Ponctuation tres dense et forte a Pexception d’une ligne 
mediane et de quelques endroits au milieu du pronotum de 
chaque cote de cette ligne. Le sillon lateral est densement 
striole; la striolation s’etend jusqu’a la bande verte-cuivreuse 
et d^passe le sillon a l’endroit ou celui-ci est attenue. Pro¬ 
notum ayant deux larges bandes violacees au milieu, sepa- 
rees par une ligne mediane lisse d’un vert cuivreux, a 
reflets rouges, ainsi que les intervalles entre les bandes 
violettes et la partie striolee des cotes lateraux, qui est 
d’un marron-violace de la meme couleur que le clypeus. 
La ligne mediane est la continuation de la ligne verte de 
la tete et du clypeus. Base moins transversale que celle de 
P. bella WAT. avec un sinus median net, plus profond que 
celui de P. bella Wat. 

Ecusson a cbtes incurves, sommet tres aigu, bord anterieur 
striole, ponctuation nulle ou reduite a quelques points, et 
stries vers les bords, couleur verte, avec un leger reflet 
rouge a la base et au milieu. Epimeres vert bleuatre. 

Elytres a epaules saillantes; echancrure posthumerale 
brusque et profonde ; Telytre un peu elargi a partir du fond 
de cette echancrure; cotes largement courbes, angle sutural 
arrondi. Dessus portant quatre stries ; ces stries de plus en 
plus courtes a partir de la suture, mais plus prolongees 
que sur bella Wat. Entre la premiere et la seconde strie 
en avant de Tangle sutural se trouve une ponctuation forte 
plus ou moins alignee, ce qui manque sur P. bella Wat., 
ou Ton ne trouve que quelques points isoles. Les inter¬ 
valles subconvexes. L’intervalle entre la seconde strie et la 
troisieme plus large que ses voisins, paraissant plus aplati. 
Une cinquieme ligne de points tres distincts part de lepaule 
et s’etend jusqu’a la meme distance que la derniere strie. 
Une sixieme commengant au bas de Tepaule vers Techan- 
crure posthumerale, une septieme et une huitieme du milieu 
du bord lateral de Telytre jusque pres du calus apical ; 
angles suturaux plus densement ponctues. Ponctuation des 
intervalles tres fine, tres distincte et alignee entre la qua- 
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trieme strie et la derniere. Epaules grossierement ponctuees. 
Couleur d’un rouge-violace, couvrant Pintervalle sutural, les 
ie, 2e, 3e, et 4e (en partie) ainsi que le bord lateral. 

Declivites bleu violace en avant, verts en arriere. 

Pygidium a bord anterieur densement stride de couleur 
marron-violace, bords lateraux de la meme couleur et partie 
posterieure verte a reflets bleuatres, avec des points et de 
petites stries d’un marron-violace. 

Dessous brillant, d’un rouge marron a l’exception du 
mesosternum, du metasternum et des segments ventraux 
partiellement verts, epimeres d’un vert bleuatre, parties 
laterales de l’abdomen violacees. Dernier segment d’un rouge 
marron. Saillie mesosternale verte, courte, plane en dessous, 
tres anguleuse. Sans plaques mates blanchatres sur le meta¬ 
sternum et les segments de l’abdomen. Foils roussatres. 
Pattes testacees. Tibias anterieurs munis de deux dents au 
bord externe. 

Pygora tristis Janson. 

Possedant la collection de feu M. O. E. JANSON et celle 
de M. GERARD, je suis a meme de comparer les types de 
Pygora tristis JANSON (Ann. & Mag. Nat. Hist. (9), XV, 
May 1925, p. 587) et Gerardi Bourg. (Bull. Acad. Mal- 
gache. Tananarive 1924, VII, p. 585) et j’ai pu constater 
que ces deux especes sont synonymes. II en est de meme 
avec P. tristis ’d OLSOUFIEFF (Bull. Soc. Ent. France, 8 juin 
1925, p. 135). M. BOURGOIN ayant decrit cette espece le 
premier (1924), la Pygora Gerardi a la priorite. 

Cependant M. Janson a fait une erreur dans sa des¬ 
cription de la femelle, parce que l’insecte qu’il considere 
comme la femelle de tristis Jans., ne Test certainement pas, 
mais sans doute celle d’une nouvelle espece. Dans la col¬ 
lection JANSON se trouvent 4 G Pygora Gerardi BOURG. et 
2 $ Pygora tristis JANSON, provenant tous de Bejofo. Je 
suppose qu’il les a regus en meme temps, ce qui Pa pro- 
bablement induit a les considerer comme appartenant a la 
meme espece. 

La description que donne JANSON a Pendroit cite est bien 
breve et j’en donne ici une detaillee, tout en conservant 
le nom de Pygora tristis JANSON. 
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Pygora tristis J anson $. 

Type $ Coll. Valck LuCASSEN. 

Hab. Madagascar, Foret de Bejofo et Tananarive. 

Longueur (sans tete, mais pygidium compris) 10 mm. 

Largeur (aux epaules) 5 mm. 

Oblongue, parallelle, retrecie un peu en arriere. Brillante; 
noire avec, sur chaque elytre deux taches blanches dans la 
region terminale. Carenes laterales du clypeus paralleles avec 
un bord fin mais tres net. Bord anterieur presentant une 
echancrure nette, mais peu profonde. Ponctuation forte et 
dense, moins dense sur le vertex. Couleur noire. Antennes 
noires. 

Pronotum trapezoidal; ses cotes presentent en avant du 
milieu un angle obtus, moins marque que celui d 'ornata 
JAMS.; la partie en arriere de cet angle non incurvee. Angles 
anterieurs aigus, angles posterieurs arrondis. Base legerement 
sinuee devant Pecusson. Disque paraissant lisse, mais portant 
une ponctuation fine — moins fine que celle de P. ornata — 
plus nette vers le bord anterieur; angles anterieurs brievement 
strioles. Cotes rebordes a sillon striole, continue sur les 
parties laterales du bord anterieur et de la base, jusqu’au 
niveau de Pecusson. Couleur noire. 

Pronotum presqu’aussi large que les epaules. Ecusson noir, 
lisse avec quelques points tres fins (forte loupe) etdepetites 
stries dans les angles anterieurs. Sommet tres aigu. Epimeres 
couverts d’une tache blanchatre. 

Epaules des elytres bien decoupees par une echancrure 
posthumerale profonde; elytres elargis a partir du fond de 
cette echancrure, chaque elytre arrondi separement a Pextre- 
mite. Dessus de chaque elytre ayant quatre stries, la premiere 
commengant au tiers anterieur jusqu’a la tache blanche api- 
cale, la seconde commengant un peu en avant de la premiere, 
contournant le calus apical et remontant le bord externe de 
Pelytre, la troisieme commengant plus haut encore non loin 
de la base de Pelytre, se transformant avant le calus apical 
en une ligne tres indistincte de points epars. Ces trois stries 
indiquees au commencement par un double sillon grave, 
continuees plus loin en sillon simple. Quatrieme strie formee 
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par 5 ou 6 points en forme de fer a cheval sur Tepaule, 
quelquefois suivis d’une ligne de points indistincts. Dans la 
region de Techancrure posthumerale quelques points alignes. 
Ponctuation des intervalles extremement fine (loupe forte). 
Intervalle entre la suture et la premiere strie dilatee au 
milieu, beaucoup plus large que sa voisine, laquelle se retrecit 
considerablement en arriere. Troisieme intervalle tres large 
vers Textremite. Intervalles peu convexes. Calus apical rap- 
proche du bord terminal. Couleur noire, avec deux taches 
blanches en arriere, l’une marginale avant Tangle apical, 
Tautre dans Tangle sutural. 

Pygidium ayant une carene mediane qui s’elargit vers 
Textremite, ponctuation tres fine (loupe forte) sur cette carene, 
cotes retombant de cette carene strides, tache blanche fari- 
neuse de chaque cote. 

Dessous brillant, noir, avec de grandes plaques farineuses 
blanches, interrompues sur Tabdomen. Saillie mesosternale 
courte, anguleuse. Poils de la region sternale jaune-clair, 
ceux des pattes noirs. Pattes noires. Tibias anterieurs presen- 
tant deux dents au bord externe. Hanches posterieures sans 
sillon limitant lateralement la face ventrale; une tache blanche 
sur le bord, visible du dessus. Epines des tibias posterieurs 
Tune petite et tronquee, Tautre plus longue et fine, obtuse 
a son extremite. 

Dans ma collection se trouve un individu qui me semble 
etre le male de Pygora tristis Jans. II ne differe que peu de 
la femelle. 

Ponctuation du clypeus et de la tete moins forte, ainsi que 
celle du pronotum. Bord anterieur et basal du pronotum 
plus courts, angle lateral un peu plus arrondi, toutes ces 
differences de caracteres se trouvent par exemple aussi chez 
P. ornata . Pronotum un peu moins large. Stries des elytres 
plus profondes, intervalles un peu plus convexes. Pygidium 
ayant le raeme type de carene, mais plus lisse et plus bombe 
vers Textremite vu de profil; les taches blanches sont plus 
grandes. 

Plaques blanches farineuses plus grandes s’etendant sur 
les deux c6tes du sternum, les femurs intermediaires et 
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posterieurs et Pimpression tres profonde du ventre, qui est 
tres arque. Tibias anterieurs presentant deux dents au bord 
externe; la dent proximale attenuee. Tibias posterieurs 
tres comprimes, minces et larges. Longueur et largeur 
egales a celles de la femelle. 

Hab. Madagascar. 

Type. Coll. Valck Lucassen. 

Voisin de Pygora cruralis Fairm., dont j’ai vu le type cf 
au Museum de Paris, le P. tristis JANS, en differe princi- 
palement: 

i°. par la ponctuation moins forte du pronotum ; 

2°. par la base du pronotum moins droite devant Pecusson ; 
3°. par le sillon du bord anterieur du pronotum plus allonge; 
4°. par la ponctuation non alignee des c6tes retombants 
des elytres ; 

5°. par le manque de la grande tache marron rougeatre 
sur chaque elytre ; 

6°. par les stries des elytres plus profondes et par les 
intervalles plus convexes. 

7°. par la carene du pygidium plus lisse. 

Je n’ai pas pu comparer le forceps de ces deux especes. 

Pygora viridis nov. sp. cf 

Type. Coll. Valck Lucassen. 

Hab. Madagascar. 

Longueur, jo mm (y compris le pygidium, mais sans la 
tete), largeur 5.5 mm. (aux epaules). 

Allonge, etroit. Brillant, vert. 

Carenes laterales du clypeus paralleles. Echancrure du 
bord anterieur peu profonde, brun marron fonce. Ponctua¬ 
tion fine en avant et sur le vertex, plus profonde et dense 
au milieu. Impression assez profonde en arriere des deux 
lobes du bord anterieur, antennes brun marron, premier 
article vert en dessus. 

Pronotum vert, trapezoidal, sans rebord, formant un angle 
sensible, mais arrondi, en avant du milieu des c6tes. Un 
petit sillon tres court, fin et oblique s’etendant de cet angle 
jusqu’a l’angle posterieur. Ponctuation extremement fine a 
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peine visible avec une forte loupe.. Quelques points dans 
les angles. anterieurs, un petit sillon noir s’etendant de ces 
angles vers le milieu du bord anterieur. Base sans rebord, 
rectiligne, non sinuee devant Pecusson. 

Ecusson a c6tes incurves, sommet tres aigu, vert, lisse ; 
quelques stries au bord anterieur, et quelques points noirs 
des deux cotes. Epimeres noirs. 

Elytres a epaules saillantes, extremites arrondies. Disque 
ayant ime strie noire bien marquee, et quelques points noirs 
en lignes tres indistinctes, effacees par endroits. Tres lisse, 
comme le pronotum. Epaules vertes. Bord retombant des 
elytres plisse dans la region de Pechancrure posthumerale. 

Pygidium tres bombe, brun marron, avec des reflets verts 
et une tache oblongue, blanche farineuse de chaque cote. 
Ponctuation eparse en forme de stries tres courtes, brun- 
marron. 

Dessous vert, prosternum noiratre, bords du ventre vert- 
fonce, dernier segment, et avant dernier partiellement brun 
marron. Grandes plaques blanches farineuses sur le metaster¬ 
num, Pimpression ventrale, ainsi que sur chaque cote visible des 
segments 2, 3, 4 et 5. Saillie mesosternale courte, anguleuse. 

Poils blancs. Hanches posterieures, vues de profil, depas- 
sant le bord des elytres, angle anterieur obtusement arrondi, 
angle posterieur tres arrondi. Pattes marron-rougeatre, dessus 
des femurs et des tibias plus ou moins vert, ongles des 
tarses intermediaires inegaux. 

Le male a deux dents sur le cote externe des tibias 
anterieurs, mais la premiere est tres attenuee. Le ventre est 
profondement deprime. Tibias posterieurs ayant a leur 
extremite une petite epine et une tres longue, sinueuse, a 
pointe recourbee. 

Pygora BourgoiDi nov. sp. 5 

Type. Coll. Valck LuCASSEN. 

Hab. Madagascar. 

Longueur 12.5 mm (pygidium compris, sans la tete), 
largeur aux epaules 6.5 mm. 

Brillante ; noire, avec, sur chaque elytre une grande tache 
marron rougeatre et une tache farineuse dans la region 
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devant le calus apical. C6tes lateraux du pronotum rebordes. 

Carenes laterales du clypeus paralleles. Bord anterieur 
presentant une echancrure nette, mais peu profonde ; cette 
echancrure separe deux lobes dont la courbure continue 
celle des bords lateraux retombants. Ponctuation forte et 
dense, attenuee un peu sur le vertex. Couleur noire. An- 
tennes noires, la pointe marron rouge&tre. 

Pronotum trapezoidal ; ses cotes presentant en avant du 
milieu un angle obtus arrondi, la partie en arriere de cet 
angle non incurvee. Angles anterieurs aigus ; angles poste- 
rieurs moins arrondis que ceux d 'ornata JANS. Base trans- 
versale, legerement sinuee devant l’ecusson. Ponctuation 
eparse et nette, s’attenuant vers le milieu, laissant une bande 
mediane lisse. Sillon bordant les c6tes lateraux portant de 
petites stries obliques. C6tes rebordes ; le rebord se con¬ 
tinue un peu sur la partie laterale du bord anterieur et non 
de la base. Couleur noire. Ecusson noir, portant quelques 
stries dans les angles anterieurs et une ligne de points 
extremement fins longeant les cotes, visible au moyen d’une 
forte loupe. C6tes incurves, mais sommet emoussL Epimeres 
noirs. 

Epaules des elytres bien decoupes par une echancrure 
posthumerale brusque et profonde ; elytres elargis a partir 
du fond de cette echancrure ; chaque elytre arrondi sepa- 
rement k Pextremite. Dessus ayant cinq stries, indiquees 
chacune par nn sillon grave ; le premier sillon (juxtasutural) 
contourne le calus apical (a cet endroit il est plus ou moins 
interrompu et forme de petites lignes) et remonte le long 
du bord externe ; la deuxieme strie atteint le calus apical, 
qu'elle contourne en ligne interrompue ; la troisieme aboutit 
en avant du calus apical ; la quatrieme depasse un peu la 
tache farineuse, tandis que la cinquieme est encore nette a 
partir de la moitie des elytres jusqu’a la tache farineuse, 
elle s’efface vers l’epaule. Les intervalles portent des points 
extremement fins, alignes, visibles au moyen d’une forte 
loupe; bords retombants des elytres a ponctuation extre¬ 
mement fine plus ou moins alignee, et plus dense dans la 
region de l’echancrure posthumerale. Intervalle entre la 
deuxieme strie et la troisieme tr£s large, celui entre la 
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troisieme et la quatrieme etroit, aplati. Calus apical rap- 
proche du bord terminal. Couleur noire, avec une tres grande 
tache marron rougeatre, commengant a la base, couvrant 
les epaules et Techancrure posthumerale et s’etendant jusqu’au 
dernier tiers des elytres, laissant la region de Tecusson noire 
et celle de la suture marron rougeatre fonce. Bords retom- 
bants des elytres noirs en grande partie. Une tache blanche 
marginale sur chaque elytre avant Tangle apical. 

Pygidium convexe, lisse, avec ponctuation extremement 
fine, plus accentuee au sommet, avec une tache blanche 
triangulaire de chaque c6te. 

Dessous brillant, noir, ayant lateralement de grandes pla¬ 
ques blanches farineuses sur le mesosternum, les hanches 
posterieures et les trois premiers segments de Tabdomen. 
Saillie mesosternale courte, anguleuse, lisse. Poils de la region 
sternale jaun&tre, ainsi que ceux des femurs et de Tabdo¬ 
men, poils des tibias et tarses fonces. Pattes noires. Tibias 
anterieurs presentant deux dents au bord externe. Bord 
exterieur des hanches posterieures plus ou moins arrondi, 
tres nettement reborde et depassant le niveau du bord des 
elytres vu de profil. Epines des tibias posterieurs de longueur 
inegale mais de meme forme, tres obtuses. 

Pantolia flavomarginata G. & P. 

var. tibialis Valck Lucassen. 

Pouillaude, dans sa Monographic des Cetonides Malgaches, 
Insecta VII, 1917, p. 88, dit que ,,les plus petits exemplaires 
sont en general, de teinte plus claire ; ils constituent ainsi 
une forme un peu differente, mais que je ne crois pas speci- 
fiquement distincte. On les trouve avec la forme typique dans 
le pays d’Antsihanaka et a Tananarive”. 

Je ne sais pas de quels individus il s’agit ici, mais parmi 
mes Pantolia flavomarginata G. & P. se trouvent 8 cT et 16 $, 
lesquels en effet sont plus petits en general que le flavo¬ 
marginata typique, mais presentent encore d’autres differen¬ 
ces constantes. 

A. Dans les deux sexes. 

i°. Les tibias de la variete sont plus fonces que les 
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femurs, tandis que chez la forme typique les tibias 
et femurs sont unicolores. 

2°. Les angles suturaux des elytres de la forme typique 
sont plus ou moins paralleles et prolonges en pointe 
aigue — ceux de la variete sont divergents et obtus. 
B. Dans le sexe masculin. 

i°. Les elytres de la forme typique sont tres lisses et 
les lignes sont extremement fines — ces lignes sont 
tres distinctes dans la variete. 

2°. Le forceps de la variete est plus comprime qui celui 
de la forme typique. 

G. Dans le sexe feminin. 

i°. Le pygidium de la forme typique est plus allonge 
que celui de la variete. 

2°. Les tibias posterieurs de la forme typique ont une 
epine petite, foncee mais tres visible, sur le c6te 
externe, tandis que cette epine est a peine visible 
dans la variete. 

Je n’hesite done pas a dire qu’il s’agit ici d’une variete 
de Jiavomarginata G. & P., laquelle parait tres constante et 
merite d’etre mentionnee separement. 

Coptomia sanguinolenta d’Olsouf. 

Le Coptomia sanguinolenta D’OLSOUFIEFF (Bull. Soc. Ent. Fr. 
1925, p. 132) correspond presque entierement a Coptomia 
consobrina BouRGOIN (1917), sauf les pattes noires et la strio- 
lation du pygidium plus effacee. 

II me semble que sanguinolenta D’OLS. est une variete de 
consobrina BOURG. 


SYNONYMIE. 

Liostraca humilis D’OLSOUFIEFF — L. ansata JANSON. 

La description que donne M. D’OLSOUFIEFF de ce petit Lio¬ 
straca dans le Bull. Soc. Ent. Fr. 1925, p. 136, s’applique 
au Liostraca ansata JANSON, decrit dans Ann. Mag. Nat. 
Hist. (9), XV, 1925, p. 588. Ce dernier nom a la priorite, 
la description ayant paru un mois plus tot. 



